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	 R É S U M É

Les peuples autochtones sont depuis longtemps des partenaires essentiels dans la 
conservation des sites de l�UNESCO�� notamment les rØserves de biosphŁre, 
les gØoparcs et les sites du patrimoine mondial�� contribuant à façonner notre 
comprØhension des relations entre nature et culture, ainsi qu�entre paysages et identitØs.

Environ 476�millions d�autochtones dans le monde gŁrent ou dØtiennent des droits 
fonciers sur prŁs d�un quart de la surface terrestre. Ce territoire comprend plus de la 
moitiØ des forŒts intactes restantes ainsi qu�une large partie de la biodiversitØ mondiale.

S�appuyant sur les savoirs ancestraux et une observation attentive de l�environnement, 
les peuples autochtones a�rontent les dØ�s actuels avec des savoirs dynamiques en 
constante Øvolution. Ils s�adaptent sans cesse aux rØalitØs d�aujourd�hui tout en prØservant 
leur intØgritØ culturelle.

Cette publication prØsente une collection de tØmoignages ainsi que d�expressions 
culturelles, philosophiques et intellectuelles des savoirs, des valeurs, des pratiques,  
des cosmologies et des systŁmes de gouvernance autochtones. Elle illustre comment 
ces systŁmes ont permis de soutenir à la fois les communautØs et les paysages à 
travers le monde.

Bien qu’ils comptent parmi les moins responsables 
du changement climatique, les peuples autochtones 
en subissent directement les e�ets. Pourtant, ils 
sont particuliŁrement bien placØs pour proposer 
des solutions locales ØprouvØes. Le �l conducteur 
de cette collection est la profondeur de leurs 
savoirs, enracinØs dans les terres, les eaux et les 
ØcosystŁmes � des savoirs qui soutiennent la vie 
depuis des gØnØrations.

 
 

Environ 

476 millions  
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Les voix des peuples 
autochtones pour une 
conservation renforcØe 
des sites dØsignØs par 
l�UNESCO

�Les guerres prenant naissance dans l’esprit des femmes 
et des hommes, c’est dans l’esprit des femmes et des 
hommes que doivent Œtre ØlevØes les dØfenses de la paix�
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Tavvauvusii, salutations,  

Quand j�Øtais enfant, Inuk dans une communautØ situØe bien au-delà du cercle arctique, je pensais que tout le monde, comme 
mon pŁre, faisait fondre de la glace dans sa bouche, puis versait cette eau dans la gueule du phoque qui venait d�Œtre chassØ. 
Je croyais que chacun savait que le phoque aurait soif d�eau douce et que ce geste Øtait une maniŁre importante d�exprimer 
notre gratitude envers l�animal qui avait donnØ sa vie pour que nous puissions consommer sa viande et utiliser sa peau et ses os.

Cette pratique est à la fois culturelle et spirituelle et elle montre clairement à quel point les Inuits sont interdØpendants de la 
nature et de ce qu�elle o�re. Nous savons, en tant qu�Inuit, que nous faisons partie de la nature et que celle-ci est indissociable 
de nous. Il existe une relation profonde entre notre culture et la nature. De nombreuses croyances de la vision du monde inuite 
illustrent combien nous sommes insØparables et comment nature et culture font partie du mŒme systŁme de vie. On entend 
souvent les Inuits dire�: «�sila isumataungmat�», ce qui peut se traduire par « sila est le maître ». «�Sila�» est un terme qui dØsigne 
l�environnement, le monde extØrieur et le climat, et qui peut Œtre traduit par «�le cosmos�».

Nous avons une comprØhension innØe des cycles complexes de la vie. Il est d�une importance cruciale de maintenir un 
Øquilibre. Les changements dans sila nous a�ectent et nos actions � ou notre inaction � a�ectent sila en retour. Dans ce 
cycle de la vie, il y a des �ux et des re�ux�: certaines annØes, il peut y avoir ØnormØment de lemmings (comme cette annØe !), 
et d�autres, une abondance de caribous. Un ordre naturel rØgit le fonctionnement de la vie. Nous avons une comprØhension 
vØcue de l�interconnexion entre toutes choses � les animaux, le climat et la terre.

Nous avons une pratique culturelle qui consiste à ne prendre que ce dont nous avons besoin. Par exemple, au printemps, 
lorsque nous allons rØcolter les �ufs de canards, d�oies, de sternes arctiques et de plongeons, nous ne prenons que ce qu�il 
nous faut et nous laissons des �ufs derriŁre nous, a�n qu�il y ait encore des oiseaux et des �ufs pour les gØnØrations futures. 

Lorsque nous marchons dans la toundra et que nous tombons sur un vieil ossement, nous le retournons, sachant que les os 
se fatiguent d�Œtre toujours du mŒme côtØ. Lorsque nous mangeons du poisson de l�ocØan, nous remettons les arŒtes ou les 
coquilles à la mer, et lorsque nous consommons des animaux terrestres, nous rendons leurs os à la terre. Dans notre systŁme 
de nomination, il est courant de remarquer qu�un enfant manifeste des traits ou des comportements de la personne dont il 
porte le nom. Nous nous rØjouissons et cØlØbrons la premiŁre prise d�un enfant, en exprimant notre gratitude non seulement 
pour l�animal, mais aussi pour l�acquisition de compØtences par le jeune chasseur qui grandira dans la pratique culturelle de 
nourrir et de partager sa prise. Lorsque le froid se fait inhabituellement mordant et inhospitalier, nous nous demandons quel 
acte grave et tragique a pu Œtre commis pour susciter un tel climat.

En parcourant cette publication, vous constaterez que, par le partage de leurs expØriences, les peuples autochtones nous 
o�rent un bref aperçu de visions du monde fascinantes. C�est un vØritable tØmoignage de richesse et de diversitØ que les 
peuples autochtones apportent au monde entier. Qu�il s�agisse des Sherpa ou des Mapuche, je pense que, mŒme si les lieux 
et les modes de vie di�Łrent, une mŒme gratitude et une mŒme rØvØrence envers sila seront communes. Nos cultures et nos 
relations à la nature illustrent à quel point nous sommes liØs.

Je tiens à exprimer ma gratitude envers les peuples autochtones qui ont contribuØ à cette  
publication. Vous avez enrichi notre comprØhension et partagØ avec tant de gØnØrositØ  
votre vision du monde. Qujannamiik. Merci. 

Bonne lecture

Aluki Kotierk
PrØsidente, Instance permanente des Nations Unies sur  
les questions autochtones (UNPFII) 

Salutation de la PrØsidente de 
l�Instance permanente des Nations 
Unies sur les questions autochtones
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De nombreux dØtenteurs de savoirs autochtones ont apportØ leur tØmoignage oral 
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Camila Jara QuilapÆn, Marciana Juarez Pacheco, Francisco Jyyrygi, Xapy Mirim Guarani TupinambÆ KaÆ, 
Aaqquioq Kleist, Tupaarnaq Kleist, Ruth Kuchingi, Ned Ma�anutai, Cecilia Elvira Martinez Mesias, Gaspar 
Mbechepegi, Gustavo Mbevangi, Eliseo Morales Santos, Yoko Nakayama, Leslie Orvis�, Ismerai RomÆn 
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Les photographies ont ØtØ crØditØes individuellement dans l�ensemble de cette publication.  
Celles provenant des ˛les Salomon ont ØtØ rØalisØes grâce au soutien �nancier du projet « Vers des 
communautØs rØsilientes fondØes sur des moyens de subsistance durables basØs sur la nature � appui 
aux communautØs autochtones locales de Rennell Est » (Fonds-en-dØpôt UNESCO/Japon), avec l�appui 
de la Commission nationale des ˛les Salomon pour l�UNESCO, de l�Association du site du patrimoine 
mondial du lac Tegano et avec la participation de toute la communautØ, y compris les enfants.

Les photographies et le texte concernant Pimachiowin Aki ont ØtØ rØalisØs avec le soutien de la 
Commission canadienne pour l�UNESCO. Les photographies de la RØserve de biosphŁre de la forŒt de 
Mbaracayœ ont bØnØ�ciØ du soutien du gouvernement de l�Italie dans le cadre du projet Earth Network.

L�UNESCO reconnaît la diversitØ et la richesse des cultures autochtones à travers le monde et comprend 
qu�il n�existe pas de terminologie universellement acceptØe. L�UNESCO a encouragØ les contributeurs 
à utiliser la terminologie qu�ils jugent appropriØe et qui rØsonne avec leurs propres contextes culturels 
et linguistiques. L�UNESCO n�impose ni n�endosse aucun terme spØci�que, laissant à chaque auteur la 
libertØ d�honorer son peuple autochtone de la maniŁre qu�il estime la plus respectueuse et la plus juste. 
Cette approche garantit que cette publication demeure inclusive et reprØsentative de la diversitØ des 
perspectives et traditions des peuples autochtones dans le monde entier.
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